
ressources pétrolières qui
doivent être consacrées au

renforcement de l’épargne
publique, à l’accélération du

désendettement et au finan-
cement des stratégies de di-

versification », a insisté Da-niel Ona Ondo.Loin d’être un fardeau in-surmontable, souligne l’an-cien Premier ministregabonais, les États ont pris,s’est-il réjoui, la mesure dela situation et tiré les leçonsde la crise en s’engageantsur le terrain des réformes,suite à la conclusion de di-vers accords avec le FMI,dans le cadre de la Facilitéélargie de crédit. Ce qui apermis, pour certains pays,de reconstituer leurs ré-serves de change rapide-ment et d’amorcer lerééquilibrage de leurscomptes publics.

Économie 7
Vendredi 21 Septembre 2018

LES pays de la Cémac n’ontjamais autant sollicité lesbailleurs de fonds interna-tionaux que lors de ce der-nier septennat.Fragilisés par une crise fi-nancière et économiquequi perdure, les États de lasous-région ont empruntésans compter en faisant lit-

téralement exploser leurniveau d’endettement, a in-diqué le président de laCommission de la Cémac,Daniel Ona Ondo, lors d’unentretien accordé à notreconfrère Jeune Afrique.Entre 2010 et 2017, ladette publique des 6 paysde l’espace sous-régional(Gabon, Cameroun, Congo,RCA, Tchad et Guinée-Équatoriale) est passé de12% à 50%. « Nous devons
surtout veiller à instaurer
une autre gestion de nos

Le taux d’endettement a quadruplé en 7 ans
Cémac
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Cent jeunes, pour l'essen-
tiel élèves issus des familles
économiquement faibles,
ont été mis à contribution
pour collecter, pendant un
mois, des bidons vides dans
la ville. L'opération, au-delà
de la préservation de l'en-
vironnement, va leur per-
mettre de préparer la
rentrée des classes et à Pi-
zolub de disposer de la
matière première moins
chère.

LE nouveau comité de di-rection de la société de for-mulation des lubrifiants,Pizolub, dirigé par JoëlPono Opape, avait reçumission de redresser l'en-treprise alors au bord dugouffre, pour une prospé-rité partagée. C'est dans cetesprit qu'il entreprend plu-sieurs initiatives dont ladernière en date est le lan-cement, en début de se-maine, de l'opération decollecte des bidons vides àtravers la ville.« Allez-y partout dans les
quartiers récupérer tous les
bidons qui traînent et dépo-
sez-les chaque jour dans les
points de collecte prévus», aconfié Joël Pono Opape, ens'adressant aux cent jeunesmis à contribution, pour laplupart des apprenantsissus des familles économi-quement faibles. L'opéra-tion durera un mois etchacun d'eux touchera 150

000 francs. Soit 15 millionsde nos francs que la sociétéva décaisser pour les be-soins de la cause.Une contribution de Pizo-lub dans l'achat de leurstrousseaux scolaires, a pré-cisé le DG dont l'initiativeva également impacter po-sitivement l'environne-ment qui se verra ainsidébarrassé des bidons pol-luants. « Notre pays est en-
gagé dans la lutte contre la
pollution. Or, ces bidons que
l'on abandonne souvent
partout avec des fonds
d'huiles polluent. Il faut les
récupérer pour protéger la
nature», a indiqué JoëlPono Opape. L'action estsurtout bénéfique pour lasociété elle-même et, aubout, sa clientèle. Effet, lesbidons collectés vont êtrerecyclés pour obtenir denouveaux emballages quireviendront moins chersque ceux importés. "Ce
bidon, au lieu de nous coû-
ter 800 francs nous revien-
dra moitié prix. Nous allons
réduire nos coûts de pro-
duction et pouvoir vendre à
la station un produit qui
pourra concurrencer tout
ce qui est importé" a-t-ilsoutenu, ajoutant, pourjustifier la dépense, qu'ilfaut investir pour, au finish,engranger des bénéfices.Le DG de Pizolub se fixe unautre objectif qui s'inscrit,lui aussi, dans le cadre de"la prospérité partagée", àsavoir créer 100 emploisdirects d'ici la fin de l'an-née. 

L'heure au recyclage
des emballages

Redressement de Pizolub
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Le DG de Pizolub, Pono Opape, lors de la réunion sur
le recyclage des bidons pizolub.
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Le Gabon est l'un des
pays les plus actifs en
matière de politique

d'endettement.
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